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N° 59 - Bulletin bimestriel mars-avril 2016 

 

Une conférence, une assemblée générale, quelques adoptions, 

quelques sorties, notamment au salon du chiot, une manifestation à 

Guéret, des stérilisations de chats libres, plusieurs centaines de 

flyers pour inciter à la stérilisation des chats, distribués par des 

bénévoles dans les boîtes aux lettres, et les incontournables petites 

tracasseries quotidiennes...  

Après Alès et Le Vigan, le public a été interpellé par la diffusion des 

vidéos de L214 sur, cette fois, les violences et les actes de cruauté 

perpétrés derrière les murs de l'abattoir de Mauléon-Licharre... Il y a 

seulement cinquante ans, ce genre de comportement aurait paru 

presque normal et n'aurait sans doute pas choqué grand monde. 

C'est bien le signe que la société change, que la brutalité est de 

moins en moins bien acceptée, même envers les animaux. C'est 

peut-être une raison d'espérer. 

De même, le ministre de l'Agriculture qui, jusque là (lui et ceux qui 

l'ont précédé) était resté sourd aux revendications des associations 

de protection animale, tout à coup nous la joue scandalisé... Tant 

mieux. Mais restons vigilants. Les politiques savent parfaitement 

s'adapter aux engouements des foules. Ils savent utiliser avec un 

certain brio les effets d'annonce. On n'est pas très loin de la 

présidentielle. Stéphane Le Foll promet des mesures... A suivre. 

Rien n'est encore gagné. Il ne faut pas se contenter d'ersatz de 

victoires, de pis-aller, de lots de consolation. Les animaux sont des 

individus, des êtres sinon conscients du moins sentients, ils ne 

veulent ni souffrir ni mourir. Avons-nous le droit de leur imposer 

cela ? C'est la seule question qui vaille d'être posée et dont la 

réponse conditionnera toutes les autres. 

http://www.l214.com/enquetes/2016/abattoir-made-in-france/mauleon/
http://agriculture.gouv.fr/stephane-le-foll-lance-un-plan-dactions-en-faveur-du-bien-etre-animal
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Aider La Griffe... Pour adhérer : don libre à partir de 20 euros 

(15 euros pour les faibles revenus : RSA, étudiants, chômeurs, minimum vieillesse...) par 

chèque à l'ordre de La Griffe, à adresser à : 

La Griffe, BP 10152, 63020 Clermont-Ferrand Cedex 2 
avec son nom, son adresse et le cas échéant son adresse Internet. 

Pour les dons simples, même procédure... 

Dons et adhésions peuvent nous être adressés par l'intermédiaire du site (don sécurisé). 

Nous adresserons un reçu fiscal en début d'année 2016. Ce reçu permet de 

défiscaliser le don à hauteur de 66 %  de la somme versée (soit quasiment des deux 

tiers). 

Un don de 30 euros revient donc à 10 euros, un don de 90 euros à 30 euros, etc. 

Contact La Griffe lagriffe@orange.fr - Tél. 06.33.63.38.84 / 06.61.01.92.13  

 

Assemblée générale : le bilan d'une année 

On ne fera pas le compte des appels que l'on reçoit (plusieurs par semaine) 

pour des chats affamés, non stérilisés, des animaux blessés, accidentés, tombés 

d'une fenêtre, coincés sur un toit, des animaux abandonnés ou sur le point de l'être, 

des animaux en danger (hérissons à la Glacière, lapins, cochons d'Inde, etc.), des 

animaux maltraités : chiens, chats, chevaux, et autres, des animaux perdus, des 

animaux trouvés, des gens en situation de détresse (hospitalisation ou autre...) qui 

ne peuvent plus prendre en charge leurs animaux. 

Nous ne pouvons pas intervenir à chaque fois. Nous n'en avons ni les moyens 

humains, ni logistiques, ni financiers. Nous devons questionner, afin de savoir quel 

est le bien-fondé du service qu'on nous demande, et évaluer nos possibilités 

d'intervention. C'est un exercice difficile, parce que nous savons qu'en faisant cela, 

nous laissons des animaux sur le bord de la route, qui n'ont pas mérité de souffrir. 

Nous croisons les doigts pour qu'ils aient de la chance. Les associations avec qui 

nous partageons les mêmes préoccupations et surtout la même éthique ne sont pas 

légion dans le secteur, et de toute façon, tout comme nous, elles sont débordées. 

Mais nous intervenons aussi souvent que nous le pouvons, sans ménager nos 

efforts. 

Cela nous conforte dans notre certitude que nous devons absolument aborder 

le problème en amont, et agir à sa source, c'est-à-dire : 

 Au niveau de la façon dont les animaux sont perçus dans la population ou, 

devrait-on dire, dans "les" populations, 

https://www.helloasso.com/associations/la-griffe/adhesions/campagne-d-adhesions-2015-2016#adhesion
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 Au niveau des mesures qui sont prises ou non par les décideurs, les 

responsables politiques, les représentants de mouvances, de partis, les élus 

de toutes sortes et bien évidemment les parlementaires, et du discours qui est 

véhiculé. Il nous appartient aussi de porter le fer, c'est-à-dire de susciter le 

débat. 

 

Pour cela, nous disposons des distribution de tracts, dans la rue, dans les 

boîtes aux lettres, partout où cela est possible et autorisé. Courriers aux élus, 

cyber actions, interpellations, présence lors des réunions publiques... En 

2017, il y aura l'élection présidentielle. Nous devrons absolument faire 

entendre notre voix. Les périodes électorales, quelles qu'elles soient, sont des 

moments privilégiés pour cela, même si nos voix risquent de se perdre dans le 

brouhaha ambiant. Il ne tient qu'à nous de trouver "la" voix qui sera entendue. 

De faire preuve d'inventivité, d'imagination, d'audace. 

Les urgences : exiger la stérilisation généralisée des chats sauf dérogation 

expresse, dûment contrôlée ; booster les municipalités pour qu'elles passent à 

l'action ; interdire la cession des animaux sur internet sauf par des 

associations habilitées à le faire, exiger une révision complète et un contrôle 

très strict des méthodes d'abattage et des sanctions plus dures envers les 

violences infligées aux animaux, interdire la chasse à courre, la chasse à l'arc 

et à l'épieu, la corrida, obtenir de la justice que les maltraitances et les sévices 

ne soient pas systématiquement classés sans suite... 

Et tout le reste... 

En 2015, nous avons enregistré 74 nouveaux adhérents. Fin décembre, il y 

avait 227 adhérents à jour de leur cotisation. 

Tour rapide de ce qui a été réalisé par La Griffe en 2015 

Nous avons eu et nous aurons encore beaucoup à faire avec les chats. Leur 

reproduction non maîtrisée entraîne de 

terribles répercutions. En Australie, 2 millions 

de chats ont été euthanasiés, on leur reproche 

de mettre en danger la biodiversité en 

chassant certaines espèces d'oiseaux. Il faut 

vite prendre les mesures qui s'imposent avant 

que pareille situation ne se produise chez 

nous.  

Du 1er janvier au 31 décembre 2015, La 

Griffe a secouru 219 animaux qu'elle a 

contribué à soigner, nourrir, vermifuger, déparasiter, identifier, stériliser, et/ou 

recueilli 176 chats, 7 chiens, 17 lapins, 19 cochons d'Inde et une tortue de terre. 
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Nous avons fait stériliser 53 chats mâles et 62 femelles (en photo Kali, 13 ans, 

récupérée par La Griffe en août 2015), soit 115 individus (correspondant à environ 

7.000 euros). Marie-Claire, et quelquefois Corinne sont intervenues pour 132 chats, 

dont des chatons. 

Nous avons collecté des fonds dans ce seul but. Nous avons réuni la somme de 

2.000 euros, grâce à vous. Certains particuliers qui ont fait appel à nous ont participé 

financièrement. Nous avons également utilisé les 32 bons de stérilisation qui nous 

ont été octroyés par la Fondation 30 Millions d'Amis. Nous avons pu réaliser un 

bon travail dans plusieurs communes : Aubière, Aulnat, Olby, Ceyrat, Sayat, 

Beauregard-l'Evêque, différents quartiers de Clermont... 

Nous avons placé 36 chats, quatre chiens, trois lapins. Les dix-neuf cochons d'Inde 

ont été recueillis par une bénévole dingue des cobayes dans le Lot-et-Garonne. 

Trois chats adultes et treize chatons sont morts ou ont dû être euthanasiés. Ils 

étaient mortellement malades ou blessés. 

Tous les animaux que nous avons gardés n'ont que peu de chances d'être un jour 

adoptés : trop âgés, trop craintifs, malades ou handicapés. Ils vivent chez nous, 

bénévoles de l'association, chez les uns et chez les autres.  

Nous avons pris en charge la nourriture et les 

médicaments d'Ako (photo ci-contre), un BA 

épileptique et non moins adorable de 4 ans dont 

l'actuel détenteur, un jeune homme, est sans 

travail et sans ressources. Nous sommes allées 

régulièrement sortir Ako pendant des mois, 

lorsque son propriétaire trouvait des boulots en 

intérim. 

Nous essayons d'avoir des relations cordiales et 

fructueuses avec d'autres associations. Nous 

remercions Colette Hoffer, de l'ASCN, pour son 

aide précieuse dans l'affaire Snoopy/Nina. Deux 

chiens trouvés en errance, dont les propriétaires 

étaient connus, mais protégés, et que l'on a fini 

par faire adopter. 

Nous avons contribué à sauver des animaux en mettant en contact des particuliers 

avec d'autres associations habilitées. Nous avons aidé l'association l'Arche de Noé, 

en Dordogne, pour l'adoption de Marquise, une jument comtoise que son 

propriétaire destinait à l'abattoir ; l'association Les Amis Mots, en participant aux 

frais vétérinaires pour Lily. Nous nous sommes engagés à parrainer Lavande, une 

jeune truie récupérée par l'association Groin Groin avec son frère et ses deux 

sœurs dans un élevage industriel. 

Nous avons collecté des niches pour de pauvres chiens à l'attache sans aucun 

abri surd es aires de gens du voyage. 

Nous sommes intervenus auprès du maire d'Ebreuil (03) pour une affaire de 

bovins abandonnés dans un pré boueux, sans nourriture ni eau. 

http://www.30millionsdamis.fr/
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Nous sommes intervenus plusieurs fois dans le cadre de maltraitances avérées, 

en envoyant des courriers recommandés aux auteurs des maltraitances. Souvent 

cela suffit pour calmer le jeu. Mais on ne se berce pas d'illusions : cela peut 

recommencer. Pour l'heure, nous n'avons pas d'autres armes à notre disposition. 

Nous avons déposé plusieurs plaintes pour maltraitances ou sévices. Il y a eu 

l'affaire de la jeune chienne dite "de Vassel". Notre plainte a été classée sans suite, 

et l'affaire Keno, ce jeune chat retrouvé par sa famille criblé de plombs. Nous avons 

non seulement porté plainte mais aussi envoyé un courrier au maire de la commune, 

à la Fédération de chasse d'Auvergne et à l'association locale de chasse. Nous 

n'avons eu aucune réponse. Et une plainte pour la mort d'un chat appartenant à La 

Griffe, en accueil dans l'Allier, dont il est évident qu'il a été assassiné. 

Nous avons enlevé d'une grange insalubre où elle vivait dans ses excréments, 

attachée 24 h/24, une chienne que nous avons appelée Pépette.  

En avril, nous nous sommes portés au secours de trois chiens conduits à la 

fourrière, et dont l'euthanasie arbitraire 

était souhaitée par le parquet de Clermont-

Ferrand, même si cette décision s'est 

avérée en non conformité avec la loi. Le 

cadavre du détenteur de ces chiens, deux 

malinois et un berger des Pyrénées, a été 

trouvé chez lui, tout indiquant un suicide. 

Les chiens étaient présents. Des blessures 

post mortem ont été relevées sur le visage. 

Aussitôt, on a accusé les chiens d'être des mangeurs d'homme. Les vieilles peurs, 

les craintes archaïques refaisaient surface... Nous avons remué ciel et terre pour 

sauver ces trois chiens, et nous y sommes parvenus. On pourra trouver leur histoire 

sur le site. Ce qui s'est passé, probable à 99%, c'est que l'un d'eux, inquiet de voir 

son maître inanimé, s'est échiné à vouloir le réveiller, or les gens qui ont des chiens 

savent à quel point le grattage d'un chien avec ses griffes peut être efficace pour 

blesser, déchirer, etc.  

Nous avons organisé plusieurs manifestations. 

En janvier contre la fourrure en centre-ville. 

En mars à l'occasion du Salon du chiot, devant le Zénith d'Auvergne. Cyber action 

contre le concours de meutes sur lièvres à Vissac-Auteyrac, en Haute-Loire. 

En avril, nous avons participé au festival Kinoptimist avec un débat à la suite de la 

projection du film ALF de Jérôme Lescure. 

En mai, nous avons tracté contre la corrida devant l'entrée de la Coop de Mai à 

l'occasion du festival rock Europavox et participé au vide-greniers de Blanzat.  

En juillet, nous avons participé à la manifestation contre la Ferme des Mille veaux à 

La Courtine, à l'appel de l'OEDA. 

En août : Nous avons comme chaque année organisé notre petite fête d'été, pour 

les adhérents, cette année sous la pluie. Nous avons organisé une cyber action 
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contre la mairie de Venteuges, en Haute-Loire, qui organisait un toro piscine et un 

lâcher de veaux. Nous avons envoyé un courrier de protestation à Arfeuilles (03) 

contre la fête du Cou de l'oie. 

En septembre : nous avons participé à la brocante d'Aubière pour la fête de la Saint-

Loup. Le 26 septembre, nous avons participé au forum des associations place de 

Jaude, à Clermont.  Il y a eu également une action à l'occasion du Salon du chiot, à 

Cournon. 

En octobre : quelques adhérents de La Griffe se sont rendus à Vichy en soutien à la 

manifestation contre la vivisection organisée par Dignité animale 03. 

En novembre : Nous avons organisé une manifestation devant le magasin Botanic à 

Beaumont et annulé la manifestation qui devait avoir lieu un peu plus tard devant 

Animalis, pas assez de volontaires et puis l'état d'urgence venait d'être décrété en 

raison des attentats. 

Au mois de mai, nous avons lancé une pétition pour la transparence dans les 

fourrières qui n'a pas connu le succès auquel on aurait pu s'attendre. C'est pourtant 

essentiel : chaque année, des milliers d'animaux passent de vie à trépas sans que 

personne n'en ait le moindre écho. La vidéo qui accompagne notre pétition est 

accablante : elle a été filmée il y a quelques années seulement dans une fourrière de 

Guadeloupe et nous a été transmise par l'association Guadeloupe Animaux. 

Et puis le 16 octobre, la philosophe Florence Burgat est venue parler de la cause 

animale dans l'Antiquité grecque. La salle était pleine, mais le contenu de son 

exposé a décontenancé quelques personnes qui s'attendaient peut-être à un 

discours plus "militant". Nous en sommes conscients et, en même temps, nous nous 

réjouissons qu'une personnalité comme elle, tellement importante dans le paysage 

intellectuel français, nous ait fait l'honneur de venir.  

Festanima : en avril, nous avons réuni une cinquantaine de personnes 

d'associations locales de protection des animaux. Nous avions imaginé pouvoir 

mettre en place une fête dédiée aux animaux et à leur cause. Plusieurs réunions ont 

suivi, mais ont eu beaucoup moins de succès que la première. Peu à peu, faute de 

combattants le projet s'est effiloché. A l'heure qu'il est, nous ne pouvons savoir si 

cela aura lieu ou non, mais la chose n'ayant pas été préparée, il est douteux que cela 

se fasse, cette année du moins... 
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Les projets pour 2016 

Nous n'avons pas attendu l'AG pour commencer 2016. Pour l'heure, nous avons 

repris le programme "chats", avec stérilisations, sauvetages, etc. 

Le 26 mars, nous étions à Guéret, à l'appel de l'OEDA, pour protester contre la 

ferme dite des Mille veaux et contre l'élevage intensif en général et nous y tiendrons 

un stand. 

Le 15 avril, nous étions invités par des universitaires de Clermont-Ferrand à 

participer à un colloque sur le droit et "la mort de l'animal". 

Vendredi 26 février, c'est Audrey Jougla (photo), 

auteure de Profession : animal de laboratoire, qui est 

venue parler de l'expérimentation sur les animaux. 

Nous avons enfin mis en place un programme de 

parrainage pour nos animaux les plus défavorisés, ceux 

qui, de par leur santé chancelante ou leur âge, ou les 

deux, ont souvent besoin d'un passage chez le véto, 

prennent des traitement coûteux, et doivent bénéficier 

d'une alimentation appropriée. Nous remercions les 

personnes qui ont bien voulu s'engager. Leur aide nous 

est précieuse. 

Nous envisageons une campagne avec plusieurs 

actions contre la marchandisation des animaux de 

compagnie. Nous avons, à cet effet, fait réaliser une 

banderole "N'achetez pas, adoptez" et des tracts qui 

reprennent le même slogan. 

Nous envisageons des actions contre la chasse. Mais tout ceci reste à préciser. 

Nous devrons multiplier les enquêtes diverses, partout où il y aura suspicion 

d'animaux en souffrance. 

Nous multiplierons nos actions d'interpellation des élus sous forme de courriers, 

de cyber courriers, voire de pétitions. 

Nous avons commencé, grâce aux témoignages de plusieurs bénévoles qui sont sur 

le terrain, à élaborer un rapport sur les chiens (et autres animaux) présents sur 

les aires de gens du voyage. Les autorités ne veulent rien entendre, et les 

bénévoles ne sont pas soutenus par les agents territoriaux chargés de s'occuper de 

ces populations, c'est le moins que l'on puisse dire. Ce rapport, pour des raisons 

évidentes, ne pourra pas être rendu public. Cependant, il servira de socle à une liste 

de revendications. Des rendez-vous seront pris avec les responsables politiques. 

Nous sommes bien entendu solidaires d'actions réalisées par d'autres 

associations. Par exemple L214 qui a dénoncé les violences graves perpétrées sur 

les animaux dans les abattoirs d'Alès, d'abord, et puis du Vigan et de Mauléon-

Licharre. Il plus que probable que de telles exactions soient fréquentes dans la 

plupart des abattoirs français. Pour faire écho à l'action de L214, nous avons 

envoyé une lettre ouverte aux parlementaires de la région Auvergne pour leur 

http://lagriffe-asso.fr/experimentation-animale-ni-tout-noir-ni-tout-blanc-mais-vraiment-tres-sombre/
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demander de prendre certaines dispositions urgentes et radicales pour empêcher 

ces crimes. 

C'est souvent l'actualité qui nous dicte ce que nous allons faire. Il est difficile de 

dresser un calendrier très précis à long terme. 

Nous avons décidé de mettre en place un réseau de volontaires pour s'acquitter 

de certaines missions et pour nous aider dans certaines tâches. En effet, pour 

l'heure, nous ne sommes que très peu nombreux à assurer le nécessaire : conduire 

un animal chez un vétérinaire, ou aller le récupérer ; faire une course ; se rendre sur 

un signalement de maltraitance ; sur le lieu d'un animal blessé ou en souffrance, etc.  

Chaque fois que nous le pourrons, nous serons présents sur le terrain lors de 

manifestations de protestation au fil de l'actualité. 

 

 

 

 

 

 

Le bilan financier 

Le report du solde 2014 était de 8.903,53 euros. En 2015, le total des dons 

(adhésions et dons simple) s'est élevé à 46.193 euros. Le montant des 

adoptions à 3.935 euros. Nous avons vendu pour 1.219 euros de petits objets 

(badges, stickers, etc.). 

Nous avons dû payer 21.200 euros de frais vétérinaires, 496 euros de frais de 

secrétariat, 840 euros de matériel (banderoles, tracts...), 35.158 euros de 

nourriture pour les animaux dont 21.072 euros nous ont été remboursés par les 

adhérents qui les avaient commandées, le reste étant destiné aux animaux que 

nous nourrissons, parmi lesquels de nombreux chats libres. Quant aux frais 

divers (frais bancaires, dons à d'autres associations, organisation AG, 

réunions, etc.) ils s'élèvent à 2.815 euros. 

Rappel 

Les frais postaux, les frais d'imprimerie du bulletin Griffonnages, que nous envoyons 

dans sa version papier aux adhérents qui ne sont pas connectés à Internet, sont 

relativement élevés. Aussi nous demandons à ceux de nos adhérents qui 

disposeraient d'une connexion Internet et qui ne nous l'auraient pas encore signalé, 

de bien vouloir le faire. Par ailleurs, il arrive que La Poste égare des courriers qui 

nous sont destinés. Veuillez prendre garde à ce que l'adresse soit correctement 

libellée et n'oubliez pas d'indiquer la vôtre au dos de l'enveloppe ! Merci ! 

Enfin, grâce à deux dons importants qui nous ont été octroyés par la même 

personne en 2014 et 2015, nous avons décidé de constituer un fonds de 

dotation que nous avons appelé La Griffe Dotation et qui nous permettra 

d'avoir le droit de toucher des legs. Un fonds de dotation est un dispositif 

légal accessible aux associations loi 1901 reconnues d'intérêt général, mais 

non déclarées d'utilité publique. 

 

 

 

 


